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Au mois de Janvier 1894, nous avons donné
description de l'intérieur du T'mbeau de Nottý
Seigneur, tel qu'il se trouve actuellement.

1)ans les Légendes suivantes, nous donneroi
d'autres détails. Dans la présente, nous nous conteý
terons des suivants

FORME DU TOMBEAU DU SAUVEUR.

"' Les tombeaux creusés dans les rochers de Ju
affecte'nt quatre formes différentes dont voici l
description :

Ire forme de la loge fuéeraire.-E1le présente
forme de banc to.illé dans la roche et disposé pari
lèlement à la chambre contre l'une des parois.

2e forme.......-Ell& est creusée perpendiculair
aent dans le sol à la manière des tombes creusée

dans la terre. -

De forme...... - Elle figure un four à cercue
disposé de telle sorte que la loge n'a que son eutd
dans la chambre sépulcrale de laquelle elle s'éloigr
en ligne directe.

4e forme......-ile dessine la forme d'auge ou(
sarpophage: elle est inhérente au sol et disposée para
lèlement c·ntre l'une des parois de la chambre nie
tuaire." (GUIDE INUICATEUR).
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Publication Mensuelle, rédig6e en Collaboration

NEUVIEME NuMáRO.-SEPT EMBRE 1896

rierge Marie, Reine du t Rosaire

MARIE DANs LA SAINTE EcrITUaR

Mcrie dans l'Exode

Afurs et Coutuies des Arabs (suite) -Cérémo-

lst le même pour un soul, comm pour
Plusieurs. L'hôte trouve servi devant lui, dans le
grand plat que nous venons de nommer, le café, 10

le beurre, les dattes......On pose ce plat sur le

lu , sous la tente. L'invité s'assicd à tz rre dt

"lange seul, gardant un profond silence. Les Princi-

paux de la Tribu lui tiennent compagnie, également
e) silence ils sont aussi assis et fument avec tran-

nillit. Mais le Scheik reste debout, les manchels

retrousee,é dans l'attitude d'une personne prête à
obliger son hôte jusque dans ses moindres d3sirs. Et

de ftit, 1i celui-ei désire quelque chose, le Scheik

1 qui tient toujours un Arabe près de lui, le lui envoie
quérir en grafide diligence.

Lorsque le convive (ou les convives, s'ils sont

Plusieurs) a terminé son repas, ainsi pris en silence,
e Scheik invite les Principaux de la Tribu, qui cessent
de fumer, et qui prennent place à leur tour, par terre,
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autour du grand plat de bois et qui mangent de ce
qu'ils y trouvent. Lh Scheik mange après tous les
autres. Durant tout ce temps, les hôtes (lui, eu se
levant (e table, ont plis la pil1e des Principaux 1 i1
Tribu, r lst)nt là, .s-i en sil nea. Lorsque le ,S.ifik
se lève de table, on sert de nouveau l'e caf! et avec
le môme cérémonnial qu'avant lu repas.

Sous la tente, les Bédouins d'une iêie Tibu
i' usent tas entr'eux de tapis ni de nattes. lais,1

lorsqu'ils reçoivent ui hôte, le 1 renier prépaatif
qu'ils font pour son indtallation, c'est d'étendre toa
autour ýdu la tente, Cil forme de cere'e, un tapis thsul
de poil de chimeau. M- is cette zone circulaire doit
laiser à nu le sul du ceLt re de la tente, de nai,ièr
à ce que les convives soient assis sur la terre, lur
prendre, avec les doigts, leur nouiriLure.
- On sert donc le café à tous, et chicu n f'unue de
sou propre tai c. Cependant, si quelqu'au ddti e
fumiser le ?Vryhile, le Scheik fuit sige à son domses.
tIque et celui-ci le prép.re. A p'è quoi, tous se
retirent, et l'hôte (ou les hôter, s'ils sont plusiews)
reste seul, pour la nuit, dans sa tente. L'hospitalité
s'accorde ainsi, même pour la (urée de plusieurs

jours : pendant tout ce temps, l'hôte jeut se prome.
ner en toute libeité dans le campement. Sa personne
est devenue sacrée et tout le monde la respecte.

Les femmes ne paraissent jamais dans cette tente.
La femme du Scheik fait seule exception, et pc ur une
circonstance unique, celle de l'absence de son mari.
Si ce dernier se trouve absent, c'est ellV, en effet, qui
doit le remplacer auprès des hôtes, mais sans escoite
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d'aucune autre femme, ni d'enfant, avant l'âge où ils
peuvent être admis au grade de cavaliers et en porter
les armes.

Lorsque le Scheik recoit un trop grand nombre
'lôtes (t que ceux-ci sont d'es Bédouins, étrangers à

sa tribu, il les invite à se mettre à table, par groupes
et par rang de dignité.

Un- maladresse : comment on la repae.-Si par
ignorance ou par méprise, il se trouve parmi les
invités un Grand Scheike d'une Tribu étrangère qui
naturellement a sa place marquée en tête (lu premier

groupe des convives, et qu'il se voit laissé à l'écart,
à l'invitation subséquente di'Scheik qui reconnatt
son oubli, il répond sèchement par cette seule parole
" J'ai mangé. " Le Scheik qui a commis cette
maladresse, en pressent toutes les conséquences. C'est'
pourquoi il se met à faire près de son hôte les
plus vives instances; mais le Scheik oub'id persiste
fièrement dans son refus, et alors il se met à dire au
Scheik qui a commis la faute " Dans notre Tribu,
on sait observer les droits sacrés de l'hospitalité.'
'uis, il vante sa Tribu et méprise celle du Scheik qui

le traite si maladroitement sous sa propre t(nte.
Abdallah Issa Morcos, le noble bethléemitain qui

nous a fourni tous ces détails, a été témoin, lin jour,
d'un incident semblable. Le Scheik oublié etait de la
partie Orientale du Balka.

Il adressa, à celui qui l'avait offensé, .es paroles
suivdntes, en style poétique et d'un rythme impre-
visé: " O qu'il est doux le soleil quand, à son lever,
il répand ses rayons brillants, sur le terrain de Zarka
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et de Elajoff! Leurs dattiers, plantés dans un alig'u-

ment plein d'harmonie, étalent avec un noble orgucil
la riche parure de leers panaches verdoyants et nous

invitent à présenter leurs fruits succulents à nos

visiteurs et à nos hôtes ! O (lue de superbes mantons,
nourris dans leurs vallées fécondos, offrent le sue de

leur graisse abondante pour rh tusser encore la

saveur exquise de leur chair délicate ! Que votre
méprisable Balka vienne donc maintenant offrir à son

hôte l'ignoble résidu de sa soupe nauséabonde et les

extrmités osseuses du plus vil de ses moutons amai-

gris !......'l
Le Schdk maladroit, à de premièrcs instance-, en

ajouta de nouvelles encore plus pre.s.sanites: le Scheik

offensé résista, on déclarant qu'il publiera cet a ffront

aux quatre vents du monde. AloIs le premier,'par
un acte de la plus extrême hiuniliation), chez les

Bédouins, et devant lequel on doit tout paldonner ;

devant lequel on doit ailer jusqu'à renoncer même à
la vengeance (lu sang, le premier délia la corde en

poil de ch uneau qui attach tit son Koufi9h sur la tête

et l'abaissa, pendante sur le col ! Devaut cet acte,
l'offensé accorda le pardon, et le Schuik gracié envoya

sur-le-champ inimo'.er un de ses plus beaux agneauy,
ou un délicat petit chameau de lait, pour le faire

cuire et l'offrir à son hôte indulgent et qui avait

consenti si généreusement à pardonner cette grande
injure !

Pauvres Arabes, qu'ils fout donc pitié ! eux qui

depuis douze longs siècles mènent cette vie misérable
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et seraient si heureux s'ils voulaient accepter la doucw
Loi de 1'Evangile !

Le petit Bdouin de 4 ans - Ve père Gésuald,
Franciscain, Misionnaire en Egypte, et autrefois
Gardien du Sanctuaire de Nazareth en Gali!ée, nous
raconta un jour, au Grand Caire, ce qui suit " Je
connaissais le SeS'he'ik de la Tribu qui était venue
camper près de Nazareth. Nous allâne., un soir, à
plusieurs, demander l'hospitalité pour la nuit, sous
sa tente. Le Scheik avait avçc lui son jeune ills,
enfant de quatre ans. Son père vouhit nous iwuotrer
à quel point 1s droits de l'hospitalité étaient enra-
cinés dans le3 moeurs des Bédouins. A cet effet, nous
convirnmes, à s>n insu, pour l'éprouver, que son père
nous ferait des menaces de mort. Celui-ci fit donc
un signe nic icant, lequel consiste à passer, à plu-
sieurs reprises, la main droit3 au-dlesss de la main
gauche, imita ,t le bras de celui qui tranche la tête à
son ennemi. A cette vue, l'enfant se leva et bondie-
saut d'indignation, il s'écria d'une voix très accentuée
" Non, non : ils sont nos hôtes, il ne leur sera fait
aucun mal." Cependant son père persista et porta k
main à san cimeterre. Alors l'enfmnt, ex ispéré, dit :
" Meurs toi-même, si tu oses porter la main sur nos
hJates ; " et il vint se placer devant nous, dims l'atti-
tude du plus vaillant des défenseurs!

Le Scheik et le meurtrier <le son !ls.-Deux
voyageurs s'aventurant sur le t'.rritoire des Bédouins
sont assaillis par des Nomades. Ils se défendent les
armes à la main, r-t dans la défense, un des assaillants
tombe. Aussitôt ils se rappellent que chez les Arabes
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le sang demande du 8anfg, et ils si disent tous deux:
Nous sommes perdus. Celui qui a tué son en-eai
s'enfuit au désert, et arrivaý, à un campement. Là, il

se jette dans la première tente qu'il a devant lui, ec

1 orte la main à la ceinture du premi'-r Bédouin qu'il
re»contre. Ce Bédouin, c'est le Chef de Li Tribu.
La nouvelle arrive promptement. L'ennemi tué, c'est

son propre fils ' L'étranger pâlit. " S is sans crainte,
lui dit le Chef, fu es mon hôte ; il ne te sera fait

aucun mal." Le voyageur séjourna ltietrs jours,
en pleine sécurité, sous la tente de ce Scheik dont il

avait tué ]p propre fils. Enfin, il fallut partir. Le
Scheik amène au meurtrier deux magnifiques che-
vaux : " Choisis, lui dit-il, car tu n'as plus qu'une

h, ure après quoi, le droit de l'hospitalité expire : je
vengerai mon fils. Tire droit vers la première localité

habitée: li, tu seras en sûreté. Le voyageur, intelli-

gent, observe le Scheik et il remarque qu'il a les yeux

attachés sur le meilleur des deux chevaux. Il le

choisit, le monte et part...... Arrivé déjà bien loin, il
regarde en arrière, et il aperçoit dans un lointain assez

proche un nuage de poussière Il pique des deux,
et arrive à la localité habitée. Son cheval, épuisé,
tomnb3 mort à s-.s pie 1s. L3 Scheik arrive presqu'en

même tempe, muais trop tard pour venger son fils: le

voyageur était sauvé (1).

(1) Nous étions en rudée, lorsqu'un des jeunes servants do la Casa-
Nuova de Bthiéemn. cathoiune db religion, s'enfait un jour, on ne sait
pourquoi, chez une Triba( de Béd>uns Num.los. qui cnpielnt alurz
dans les enviro is (e la Mur M ,rte. It reçut là l'hospitalie. avec tout
le cérémQnial décrit pus haut : et il s'y trouva si bien, .e petit bou -
honjme, qu'il ' resta trois sem ines. Il n'en repartit qu a grand regrt.
et seulement lorsqu'on lui annonça qu'il devrait naturellement se faire
BédQuin, s'il voulait continuer 'à vivre sous la tente des Bédouins I



.JNALES DU T. S. ROSAIRE

Nous avons vu, dans la première Année dcs
Annales, tout ce que le démon imposait de dur à ces
infortunés s3ctateurs de Mahn>mel : les p 5niteuc ýs
qu'ils f t chaque année à leur Rali mau, comme
aussi à leur grand Pèlerinige à la Nfeclu, ; p3niteace i
dont la seule peusée est capable de ftice pâlir nos
plus fervents catholiques.

D'un autre côté, nous venons le voir les traditions,
si touchantes concernant les droits de l'hospitalité
traditionu qui re.n)itent aux temps des anciens
Patriarches et qu'ils conservent intactes, un les trans-
mettant religieusement de gé;nération en génération,
jusqu'au sein des plus profonles solitudes ! Ne sem-
blerait-il pas, de cet ensemble de choses, que ce
peuple devrait déjà depuis longtemps s'être converti
au Christianisume ?

I

Les Sanctuaires du T. S. Rosal/re

Le Troisième Mystère du T. S. Rosaire

BETHLÉEM

Description de la Sain te Grotte et des autres
Sanctuaires (1)

La Sainte Grotue. - L'Etable de Bethléem se
trouve -ous le chSur (en t-Jhausseme.t) de la Basi-
lique. On y dscend par deu escaliers, indiqués par

(1) Nous en avons donné la Pl-n nmii'rté Jins les Annales
Grumure de Décembre 8
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les Numéros 4, du Plan de la Sainte Grotte. L'un,

celui du côté sud, sert spécialement aux Gr(cs-non-

unis qui ont leur cou vent de ce côté-là de la Basilique.

L'autre, côté nord, est celui par où passent nos Péle-

ijus. il cowpte seize marches et se trouve du côté

du Couvent des Pères de Terre-Sainte.-" Quoique

la Grotte de la Nativité soit notre propriété, nous

n'en avons plus l'usage exclusif. Les Grecs non-unis

et les Arméniens nou-unis ont su s'arroger et faire

reconntre par la puissance territoriale le droit d'y
faire hiûler des lampes et de céléb:er une messe rar

jour sur le lieu de la Naissance du Sauveur. Les

Pères de Terre-Sainte, de leur côté, célèbrent chaque

jour une tesse lbase et une messe chantée dans b
Saint2 Grotte ; mais il ne leur est pas permis d'offrir

le saint Sacritice à l'endroit même de la Nati-

vité i(1)"
VTrs le milieu du X1le siècle, la Grotte de la Nati-

vité avait reçu de la main des Croisés une décoration

dont nous ne connaissons pas les dessins, mais en

1596 toute la voûte de cette chapelle était encore

historiée ei mosaïquFs. Aujourd'hui on n'en voit

plus que quellues traces dans la niche lui renferme

l'autel de la Nativité.
L'Etable de Bethiéem, dans son état actuel, est en

g-rande partie naturelle. Elle est pratiquée dans un

baie de rocher cali.aire tende et surmontée d'une

( ; pr:.nit .ns !a 1 w'p''on d.:V E'1 able de Uetl1em et .I

auties (,rut(s ,uutezrrainteis a t' u r déja e t SI houveit : i.or

. de Sc tuanen t Lieux h storiqueos de la 'PKa:iz TE, ,ar

Le Fière Lig F i\ i i:, Francisc'in, ré&idant à Jéruiialeni (3e Et.)

-Ouvrai.e quz tous, Pèlerins (t Touriste., veu'e t p eséd tr. 2 caà

de sa riOUrc.Oe exct iuide.
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Voûte probablement factice. Elle a quarcante pieds de
l.t gleur, sur une largeur moyenne de dix à treize

SLe pavé se cmpose de grandes dalles en
l'arbre blanc et les parois du rocher sont couvertes

l Iln ulrbre blanc. La Sainte Grotte a trois
Port"s, mne à chacun de ses escaliers, et une troisième

ue lOUs rencontrerons un peu plus loin; mais elle
reçoit aucun jour du dehors. Cinquante-trois

d 1P3 l'éclairent à l'intérieur ; parmi ces lampeai
'xneuf appartiennent aux Franciscains,' Gardiens

des saints-Lieux, et les autres aux Grecs et Armé-
ienls schismatiques.
Lieu de la Nativit6.-Le Lieu de la Nativité du

aUVeur se trouve à la partie supérieure (No 5 du
P ) de l'Etable, tout près des deux escaliers. Ce

leu1se voit au milieu d'une petite abside, et il est
ecouvert d'une plaque de marbre blanc. Cette

plaque laisse apercevoir, par une ouverture circulaire
PratiqUée au milieu, une pierre de couleur bleuatre
qui est probablement du jaîspe. Cette ouverture est
entourée d'une

£toile en argent.-Les rayons da cette étoile sont
cloués sur la plaque de marbre ; et à l'entour du
disque se trouve gravée l'inscription suivante : Hic
te 'VIRINE MARIA JESUS-CIîS'US NATUS EST. 1717.
(Traduction : Ici, Jésus-Christ est né de la Vierge
Marie). Prè3s du sol, autour de l'abside brûlent nuit
et jour 16 lampes, appartenint aux trois Comin-
'iautês Latine, Grecque et Arménienne.

Le, Grecs et les Arméniens plac3nt au-dessus de
la plaque de marbre et des 16 lampes une table sur

lit
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laquelle ils disent la messe. Cette abside, qui occupe
la partie orientale le la Sainte Grotte, conserve
encore, ainsi que nous l'avons dit plus haut, quelques
fragments de belles mosaiques qui remontent au
temps des Croisés : elles représentaient l'Enfant
Jésus à sa naissance. A dix pieds sud-ouest de cette
abside, on descend par trois marches dans l'

Oratoire de la Crèche.-Cet oratoire n'a guère que
dix pieds de long sur six à sept de large. Il est en
partie creusé dans le rocler dont le sommet estl
couvert de draperies, et dont les côtés Nord et
Nord-Ouest sont soutenus par trois antiques colonnes
de marbre. Au côté Ouest, on remarque dans lu
rocher une excavation en forme de

Crèche.-C'est là qlue la Sainte Vierge déposi
l'Enfant Jésus, après sa naissance. Ce lieu vénéra!e
(No 2 du Plan) est revêtu de marbre blanc et cinq
lampes y brûlent continuellement. Le fond est cacWé
par un tableau représentant l'Enfant Jésus dans h
crèche. Les parois sont couvertes de draperies, ma
elles permettent de voir le rocher.

La partie Est de l'Oratoire est occupée par l'
Autel des Mages.-Cet autel est ainsi appelé para

qu'il est dédié aux Mages venus de l'Orient et qu'i
se trouve (STo 3 du Plan) à l'endroit où ces saint
personnages ado1èrent l'Enfant Jésus. C'est sur ce
autel que les pi êtres catholiques célèbrent les saint
Mystères, lorsqu'ils ont le bonheur de dire la said
messe à l'Oratoire de la Crèche. Cet Oratoire appar
tient exelusi vemen au 1,itins. Toutefois, not
l'avons dejà vu, ils ne peuvent pas y officier à tou
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r, et les dissidents y conservent certains droits,
d'encenser, dans leurs cérémonies, etc.

ans l'angle Sud-Ouest, près de la porte des Grottes
7 du Plan) on Voit une petite

touvertutre Circulare.~-D'après une ancienne tradi-
d l)jieu aIrait fait jaillir en cet endroit une souce

ut à au lorqiue la Ste Famille habitait cette
à jamllais vérable. On sort de l'Etable par

p)orte s mentionnée pour aller visiter les Grottes
soterraine,

'ri
liiques Inslgnes

LA VAliE CaoiX

Fo~me de la Croix

A près avoir constaté la nature du bois de la vraie
Croix, nous sommes conduits à étudier sa forme.

Chez s anciens, le.s croix étaient en général éle-
VéesÏ et placées dans des lieux très apparents, afinque l' exemple du supplice attirât les yeux et l'atten-

r (e tous. On les fabriquait avec le bois qu'on
trouvait sous la main; quelquefois on se servait des
arbres brati. L3 crucifié qui n'avait pas d'abord étéétranglé devait être attaché à un bois droit, soit avec
des clous, soit avec des cordes, jusqu'à ce que la mort
i 1 nivît.

es" anciens avaient plusieurs sortes de croix-:
7'ux aimplex : la croix simple, qui se composait
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d'un arbre ou d'un Poteaucriminel.,upta 
auquel on attachait

du l compost : le pal, pieu pointu, instrI med1i pus horrible supplice isri,0
'extr Oriente encore en usage da

André. t: en forme de X ou croix de Sait
Cru commissa. :en forme de T.
ereux Capita ou mmsa : croix latine, donttraverse est aux deux tiers de la hauteur du monta tCrtix greca croix grecque, dont la traverse estmoitié de la hauteur de la tige.Depuis les tgemp de Notre.seigneur onla croix de Lorraim, inventraverse. e ou Patriarcale avec une double

Les avis des auteurs
ils le sont encore sur la ont toujours été partagés e
uns prétendent qu'elle éta e fr de la vraie Croix. Le
avec Une travers l atien forme de T ; les autres
comme l'usagrse laissant passer la tête de la tige'
généralement r de la représenter s'en est le pie0généaîe 0~~répandu.

chrétiene marqabe dictionnaire des antiquitéchrétenne l'abbé Martigny, reproduit les oîlcontradictoires opinioo
dit-illa croix en T aforme de la croix. " On Voit

crfoix e Ttracée sur des tombeaux antiqueslt quelquef le T est accosté de l'A et de l'. 0111
milieu du no fo employée comme symbole au
sépulcrales ;m d'u défunt dans les inScriptio0"
A ins p c es cin m e on Y rencontre aussi le X l
naguère au cimetièr un marbre du lie siècle, trouvé

ie MTNE.

IANNAUBR it IL 8. IM05AIR1
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1Aucu monument de date certaine ne présente

%'It le Ve siècle la croix immis8 t , non plus que
elle qu'on appelle la croix grecque †. Un seul

era ple de la croix en T, et rapporté par Boldetti,

sencontre ous la date marquée par les consuls de

370. Sur les' sépulcre; ,pécialeomcnt, la croix 1u

Partt pas avant le milieu du nêre siècle.-----

Il résulte de l'étude que nous avons faite sur la

rde la vraie C:oix que, dens la raprésentation de

a croit, il est plus simple et plus sagc de suivre la

t on de l'Eglise, parfaitement d'lccord aveo a

raisou et les monuments les plus accrédités depuis les

Prel11iers &ges du christianisme.

DU SUPPORT.

out le mondç est d'accord qu'il existait un support
s1r le montant de la vraie Croix, pour que les mùains

'eussent pas seules à porter le poids du corps. Des

auteurs obscurs ou paradoxaux ont prétendu qu'l

Offrait Une sorte de siège au criminel, ainsi qu'on en

"it des exemples dans les cruciieflents japonais.

i d'après les opinions les plus imposantes, il était

destiné à servir de marchepiel. Tel est l'avis de

tenloît XIV, clairement justifié par d'anciennes

r4Adailles,
eOI1 a'imettrons donc un support pour lei piels,

' On8 verrons plus loin, en parlant des dimensions
de la Croix, à quelle hauteur il doit être placé.

POIDS DE LA CROIX.

On peut se rendre compte du poids de la Croixen

ayaut égard à la charge qu'un homme peut porter
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dans les conditions où se trouvait Notre-Seigneur,
grand et fort, mais épuisé par les supplices qu'il
avait endurés, par la longueur de la voie doulou.
reuse dont on connait au inojus ls deux extrémiuh

et qui devait être de quinize cmts à deux mille pie .,
et par la diflicult' du clmin dans un sol montueux.

Si nous con:id'rons la charge de deux centi
livres indiquée par les savants comme un maximu.,
on peut, pour Notre-Seiginur horriblement fatiguéce
dont les cruels bourreaux épuisaient encore les f>rees,
la réduire aux trois-quarts, soit environ cent ein.
quante livres. Or, la Croix devait trainer à terre : ce
long bois n'aurait pu rester en équilibre sur l'épaule
et la diminution de poids qui en résultait peut
être évaluée à citnqualite ou à soixante livres. Nwim
sommes donc conduits, en additionnant ces deux
poids, à supposer à la Croix un t'tal. d'euvi-on dez
cents livres. Il ekt facile maintenant d'en déduire le
volume, en divisant ce poids par la densité du boli
de pin qui est de 0,56 (1) ; et l'on trouvera que ce
volume est de 0me, 1786, ou cent 'soixante-dix-huit
millions de millimètres cubes (2).

(1) Le pin d'Eco:c.
(2) Pour réduire ces meures iétriques, à nos mesures au Can-l', il

suffira de retenir qu'en iesre d v !uig;ueur, u & jiue u vaut très j.j rai-'
nativen-îf vingt-cwl millimètres.

176



ANNALES Dil T. S. -LRE 177

IV

FA EURS OBTENUES.
ST-MARcIEL: Depuis plusieurs années, j'éprouvais

lui douloureux mal de jambes. Voyant les guérisons
nomubretse3 obtenues par l'intern.ession de N.-D. du
T. S. losaire, je me suis adressée à la Sainte Vierge
sous ce vocable et j'ai obtenu ma guérison.

Dame Js. FERRON.
Bf:cANou.-J'ai souffert d'une pleurésie : mon

estomac ne gardait aucune nourriture: les médecins
noc me donnaient aucun soulagement. Je me suis
almessée à N.-D. du Rosaire, et j'ai pris du mieux
ansitôt. Maintenant je suis bien guérie.

UNE ABONNÉE.
DE LÉVRARD : Mon petit garçon était

bien malade. Je lui mis sous son oreiller une Relique
du Lieu de la Ste Crèche, avec promesse d'insertion
dans les Annales, s'il obtenait la santé. Mon enfant
revint complètement à la sant.-Dame S. A.

ST-LjON : Mon petit garçon, âgé de 2 ans, ne
marchait pas, et je ne voyais pas le jour où il mar..
cierait. J'ai promis de le faire inscrire dans les
Annales, s'il marchait. Tout de suite, l'enfînt se mit
à marcher. Aujourd'hui, il'marche parfaitement.

Dame E. MARINEAU.
LOWELL, M&ss. : Mla fille a été guérie subitement

d'une malat!ie qui la menaçait, par l'intercession de
N.-). du T. S. Rosaire: UNEn ABONNÉE.-LAc AYLMER:
Guérison d'un mal à la langue: UNE ABONNE.-ST-
TuÉoPHILE DU LAC: Action de grâces pour la réussite
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d'une affaire très importante : UN ABONNÉ.-S'TE.-
CLOTILDE: Mon père a eté guéri d'une maladie do
foie dont il souffrait depuis plusieurs années: MAI,
L. C.-MONTMAuNY: Une guérison: UNE ABONNËE.

-RIVIÈRE PENTECôTE: Un petit gar;on guéri d'une
horrible brûlure: Dame M. G -Tos-RtIvîREs : La
guérison d'une maladie grave: UNE ABONNÉE.

POINTE-DU-LAC: Notre maison très menacée d'être
brisée par la glace dans les grandes inondations a
été visiblement protégée par l'intervention de N.- 1).
du T. S. ;Rosaire : UNE ABONNÉE. - CIAMPLMN :

Guérison d'une tumeur : M. C. -TRoîs--RivIkass :
Guérison d'une mère de famille atteintu d un rhuma-
tisme et de son enfant, en languzeur : UNE ARONNÉ!.

-DESCHAMBAULT : Darne C. B. guérie, d'un mal

d'yeux et d'un mal d'oreilles.--WXEST 8AY CrY :
Une Lectrice des Annale~, guérie d'une forte enflure
aux genoux.-ST-CYnILLE DE WENDuVEn : Un père

de famille guéri de la grippe, et son enfant de la
dyphtérie: UNE A BONNÉE.-STE-ANUÈLE DE LAVAL;:

Une mère de famille, guérie du mal des yeux.-
LOWELL, MASS.: Daine D. guérie d'un violent ma'

de dents.-CHiPLAIN : 2 gu'risons : S. J.
LA BiROQUERIE (Manitoba) : J'ai été guéri com-

plètement par l'intercession de N.-). du Saint
Rosaire : ERNEST B.-STE:-GEN-VIÈVE : Une Abonnée
remercie N.-D. du T. S. Rosairc d'être revenue à la
santé, après avoir promis un Pèlerinage au Cap, avec
l'insersion dans les Annales.-ST-P>ARNABn : Une
guérisob subite obtenue par l'asage des Roses Bénites:
Dame V. L. N.-SOREL : Mon mal de jambes, assez
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grave pour m'obliger à garder le lit presque conti-
nuellement, a disparn, en invoquant Marie, ois son
benu Titre de .-1. du T. S. Rlosaire : UNE AB.-
S'-LT : Actions de grâces pour une personne guérie
d'un mat de gorge qui durait depuis dix-huit mois.
La gui(ison a été obtenu2 par suite d'une promesse
de f. ire, à pied, le Pèlerinage du Cap.-SIIERBRooKE
L< petit Arthur R>cauehesne, âgé d'environ 4 ans, de-
la ville de (., au Michigan, a eté guéri du mal des
yeux, par l'invocation de N.-D. du Saint Rosaire
MkL ANIE E AU H EN'I.: -ENT'ILY : Actions de giâ-
ces à N.-). (lu Rosaire pour un malade guéri de la
grippe et (l'une inflamnuation de poumons L -

TroJ-TImiRES :Une maison, durant la grande inon-
dation, préservée par une image de N. D. du T. S.
Rosaire : UNE ABoNXE -ArErTîc CENTRE : Action
de grâces pour plusieurs faveurs. J'ai obtenu au delà
(le mes espéraes s TrNE A BONNÉE.-CALUMET J'ai
ei>t'nu ne grâce signaIée par l'intercession de N.-D.
du T. S. Rosaire :IunanT DUBoRD.-DANVILLE:
tUe faveur obtenue : Daine L. A. B.-S-JEAN
Une faveur: Daie Au(. Q. Plusieurs autres faveurs

gérales et particulières obtenues par l'intercession
<le la Reine du Très Saint lUosaire.
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L'embranchement du Chemin de Fer, dont le
.AnnaleF ont déjà parlé, se construir actuellement. Il
part de la Jenic/li i/es /iles, sur la grande Ligi

Nord du Pacifique et se rend droit au Sanctuaire du

Cap. On espère pouvoir en faire l'inauguration le 1er

Octobre prochain, à l'ouverture même du Mois du11
T. S. Rosaire, et cela avec grande solennité.

Les Annales en informeront à temps tous leurs

pieux Ledteurs.

(LA RÉDACTION).

Imprîaw

† L F , Evôgue des Trois-Rivières.



CANTIQUES

N.-D. DU T. S. ROSAIRE
A

L'USAGE DES PELERINS
AU

GANCTUAIRE DU CAP,

( Ei vente, au Cap, chez le G6rant des
A unales, à 5 cents, 'unité, le port en sus.

AVIS
AUX

O 1 rouivera chez le soussigné toutes les formules deBLANCo
l>i iiR nii uage et nécessaires aux Secrétaires-Trésoriers
d .M. -iu palit &u, Magistrats de District, etc.

IHbA( CS pour Avocats, Notaires, Juges de Paix, Huissiers,
<e., etc.

Aussi : Blancs de Role d'Evaluation, Role de
Perception, Listes des Electeurs Parlementaires,
etc., etc.

Spécialités : Impressions et reliures de luxe,
rm sýicue et plain-chant.

Prix spéciaux pour la reliure des Annales du
Tres Saint Rosaire.

LEGER BROUSSEAU,
11 et 13, Rue Buade, Québeo,



AVIS

(Pour simplifier la Correspondance).

PAIEMENT DES ABON.EMENTS.-Nous accep.;
tons en paiement des Abonnements auî,
Annales, les Timbres-Poste du Canada, pou
tout montant au-des:ous d'une Piastre.

TARIF DES HONORAIRES DE MESSES.-Lel
Tarif des Honoraires de Messes au Cap, pour lesl
deux églises (l'église de Ste-Marie Madeleiné,
et le Sanctuaire du T. S. Rosaire) est:

10 De 50 cents pour les Messes Basses:

2° De $3.00 pour les Grand'Messes.

PAR LE R. P. FRÉDÉRIC 0. S. F.

EN VENTE:

Au CAP : chez M. le Gérant des Annales.
Aux Tiors-Rivi'lRES: chez M. Ayotte, Librair

PRIX:
Broché: 15 ceiitins : par la malle: 20centi
Tlelié, tranche Rouge : 25 centins : par

malle. : 3 centins.

Nota.-Pour Paiement, nous acceptons
Timbres-Poste du Canada. j


